Fiche action bilan VIE DES QUARTIERS

01/02/2010

Fiche Action -  Bilan/Phase 1 - validée 
Intitulé de l’action : 

Les risques domestiques
Aout 2009 à Juin 2010
(MdQ Pasteur     ( MdQ Landy    ( MdQ Pasteur / MdQ Landy    
	Rappel des orientations du contrat de projet  et l’avenant dans le cadre de l’agrément CAF
	La Maison de quartier Pasteur en tant que centre social est un équipement de quartier à vocation sociale globale, un équipement à vocation familiale pluri générationnelle, un lieu d’animation de la vie sociale, et un support d’interventions sociales concertées et novatrices. 
Pour mener à bien sa mission d’animation globale, il devra :
· Améliorer l’accès à l’accueil et le rendre accessible à tous les usagers, en y travaillant avec les services techniques de la ville,
· Renforcer l’accompagnement des associations qui contribuent à l’animation de quartier, et créer un « espace bénévolat ».
· Adapter les horaires du centre social afin d’assurer une ouverture en soirée à des actions associatives et citoyennes.

· Mettre en place l’espace d’accès public à internet et favoriser l’intergénérationnel grâce aux activités informatiques.
· Renforcer les actions socialisantes à dominante linguistique en direction des femmes du quartier en mobilisant les partenaires.
· Réfléchir à la mise en place d’un projet animation collective familles en accompagnant un référent famille dans la construction d’un projet spécifique.

	Objectifs prévus

	Constat : 

Chaque année en France, près de 20 000 personnes décèdent dans un accident domestique, c'est trois fois plus que sur la route. Des chiffres d'autant plus terrifiants que ces morts sont le plus souvent évitables. 
Malgré une baisse d'environ 4 000 décès en quinze ans, les accidents de la vie courante restent un véritable problème de santé publique. Et si l'on peut se féliciter de ces progrès, il faut garder à l'esprit qu'avec le vieillissement de la population, les accidents domestiques sont amenés à se multiplier. 

Mauvais élève de l'Union européenne, la France compte près de 20 000 morts chaque année dans des accidents de la vie courante, et il est difficile d'évaluer le nombre total d'accidents, les plus légers n'ayant pas fait l'objet d'une prise en charge médicale. Certains pourtant laissent des séquelles invalidantes et handicapent des enfants pour le restant de leurs jours. C'est pourquoi, il semble plus que jamais indispensable de multiplier les campagnes d'information et de renforcer les réglementations.

Les plus jeunes sont les plus exposés. Plus de la moitié des accidents de la vie courante concerne des enfants de 0 à 16 ans. Et malgré les progrès accomplis depuis les années 80, c'est pour eux une des principales causes de décès prématurés. Produits ménagers ou médicaments accessibles, chaise haute non sanglée, table à langer instable. en quelques minutes, la vie peut tourner au drame. Il faut savoir que chez les tout-petits, c'est à l'intérieur de la maison que se situe le danger (plus de 80 % des accidents). En grandissant, le champ d'exploration se fait plus large : jardin, terrain de jeux. Les risques se déplacent de l'intérieur vers l'extérieur de la maison.

Présentation :

Suite à la mise en place de l’action autour des risques domestiques établie par Aurélie, animatrice socioculturelle de la maison de Quartier Pasteur, nous avons décidé d’élargir l’action sur deux phases qui permettront de sensibiliser, d’informer et d’alerter les familles sur les risques que peuvent cacher leur domicile.

Déroulement :

Ces deux phases résultent du travail effectué en collaboration entre les Maisons de Quartier Pasteur et Landy. Ce travail de collaboration a été renforcé par le partenariat  avec le Siège Social de la Sécurité Sociale du 93 (CPAM), la Maison de la Santé de Saint Denis et divers professionnels de la Santé : infirmière, puéricultrice et médecin, et certains services municipaux.
I/ Déroulement de la phase 1
         La diffusion d’une campagne d’information dans les Maisons de Quartier dont l’antenne Cordon durant le mois d’Août 2009 via une exposition prêtée par la CPAM, dont le but est d’alerter les familles sur les différentes catégories de risques encourus au sein de l’habitat.
La projection d’un court-métrage « La Clé », prêté par la CPAM d’une durée de 85 min, suivi d’un goûter-débat animé par les familles. Ce débat permettra de recenser les questionnements, les demandes et les attentes des familles soulevés par le film autour des risques domestiques et sur la suite de cette action.

II/ Déroulement de la phase 2 : 
La phase 2 de cette action doit répondre aux questionnements des parents. Elle sera élaborée avec différents partenaires de la Santé.
Un thème sera défini pour chaque rencontre : 
1er thème : les chutes, les brûlures

2ème thème : les morsures, les plaies, les intoxications.

Afin d’impulser la phase II, nous proposons de mettre en place un spectacle « PATATOUILLE » parlant des risques domestiques : 

Résumé de l’histoire : « Bouille, une mamie grognonne, vit dans un capharnaüm et passe son temps à jouer aux cartes en solitaire.

Sa petite voisine lui confie Patatouille son  chat, pendant ses vacances. Le chat explore ce nouveau territoire, la cuisine, la salle de bain, les placards… Et les catastrophes commencent !

Pour apprendre à Patatouille les dangers de sa maison, Bouille invente un jeu de cartes avec les signaux des dangers…

Mais aux cartes aussi, Patatouille est maladroit. Heureusement, les enfants aiment ce grand jeu et participent pour aider le chat en danger… »
Objectifs :

Général : 
- Prévenir les risques domestiques.
Pédagogique : 
-évaluer les enjeux des accidents de la vie courante, 
- repérer les dangers dans son environnement,
- analyser les situations à risques,
- sécuriser son environnement,
- intervenir en cas d’accident,

Opérationnels :

· Organiser et mettre en place le projet dans ses différentes étapes.
· Susciter un questionnement chez les habitants  par l’intermédiaire d’un film racontant les aventures d’un petit garçon iranien de 6 ans laissé seul dans l’appartement  avec son frère de 6 mois pendant que leur mère est  sortie faire ses courses.
· Travailler en partenariat avec différents partenaires (institutionnel, associatif).
· Réaliser des séances de prévention tout au long de l’année sur les thèmes apportés par les parents lors de la diffusion du film.
· Appuyer les dire par des expositions, du théâtre.
· Faire un bilan du projet et en faire ressortir les perspectives éventuelles.


	Porteur du projet
et

Intervenants 
	Maisons de quartier Pasteur et Landy
Autres services municipaux ( Santé, PMI, DAC, Audiovisuel )

Partenaires extérieurs :
CPAM 93 – Jocelyne Moret, chargée de projets 
Pompiers de Paris

Compagnie «  Le Square »


	Nombre de séance sur l’année
	Phase I : Projection du film + exposition + questionnement
6 séances 
dont 3 en Aout : 
Vendredi 14 Août - Maison de Quartier Pasteur

Jeudi 20 Août - Maison de Quartier Landy

Vendredi 21 Août - Antenne Cordon
et 3 séances  fin Octobre-début Novembre : 
Mardi 27 octobre – Antenne Cordon
Mercredi 28 Octobre – MDQ Landy
Mercredi 4 Novembre – MDQ Pasteur
Phase II : 
Mercredi 24 Mars 2010

1 séance pour toute la ville à la salle Cipriani


	Durée et fréquence

	6 séances de 2 heures 
1 séance de 2 heures, tous les deux mois dans chaque Maison de quartier.

	Population visée/touchée
(nombre et caractéristiques)
	Les familles audoniennes.


	Moyens et coût financiers
	Phase I : 
Moyens humains : 
3 animateurs.
Moyens matériels : 

Exposition sur les risques domestiques 
Film « la Clé »

Magnétoscope, TV
Moyens financiers : 

Budget de 50 euros,  (préparation d’un buffet convivial)
Phase 2 : 

Moyens humains : 
3 animateurs.

Moyens matériels : 

Salle Cipriani
Moyens financiers : 

Budget de 50 euros, (préparation d’un buffet convivial)

Spectacle « Patatouille » (Pièce de théâtre) :  685 euros (cf. devis)


	Résultats obtenus
Aout, Octobre, Novembre 2009
	Analyse de la phase I : 
Evaluation qualitative sur l’ensemble des Maisons de quartiers : 

Aout 2009 : 
Peu de personnes étaient présentes à ces séances. 

En effet, deux raisons expliquent cette situation.

D’une part, la distribution des plaquettes un peu tardive et le manque d’implication de certains agents dans la distribution de celles-ci ont contribué à la difficulté du tractage et du passage d’information auprès des familles.

D’autre part,  ces séances se sont déroulées pendant les grandes vacances et  beaucoup de familles n’étaient pas présentes sur Saint-Ouen à cette période. Malgré cela, il y a eu des échanges fructueux entre les participantes très réceptives à l’exposition et au film. Leurs demandes et questionnements vont permettre d’élaborer le champ d’investigation de la phase 2 
Octobre Novembre 2009 :

Points positifs : 

L’ensemble des participants a trouvé l’action pertinente, en résulte de nombreux échanges et de fortes propositions : 

· Réitérer l’action sur des thèmes spécifiques avec des professionnels (défénestration, brûlures, intoxications par ingestion des produits chimiques, notamment ménagers…)

· Mettre en place des séances d’initiation aux premiers secours

· Séances spécifiques en direction des enfants. Autonomie des enfants capacité à faire s’évaluer donc dangers encourus.

· Collaboration avec le CPAM = implication 

Points négatifs : 

· Participation faible des familles (cf. bilan quantitatif)

· Coopération insuffisante, voire inexistante des différents services malgré nos sollicitations sur le sujet.

· Appréciation moyenne du film projeté (LA CLE)  par les adultes. Cependant tous s’accordent à dire, y compris le CPAM ET SMPE, que le support vidéo est un bon outil pour la sensibilisation des enfants aux risques domestiques notamment dans leur capacité à se surévaluer.
· Réalisation, réception et diffusion tardive des supports de la communication (programmation du mois).

Evaluation quantitative : 
Août 2009 :
Pasteur

Adultes 

Enfants

14/08/2009

2

4

Landy

Adultes 

Enfants

20/08/2009

2

5

Cordon

Adultes 

Enfants

21/08/2009

3

2

Octobre Novembre 2009 :

Cordon
Adultes 

Enfants

27/10/2009

2

3

Landy
Adultes 

Enfants

28/10/2009

2

5

Pasteur

Adultes 

Enfants/Ados

04/11/2009

1

6

Faible participation des familles aux actions à cause d’un manque de communication de l’information.

-Landy = peu de travail de sensibilisation des habitants sur l’action. 

-Cordon = en partenariat avec le SMPE et le public fréquentant l’éveil musical, l’action se déroulant pendant les vacances scolaires, 1 personne sur 5 a participé à l’action.

- Insuffisance du travail de collaboration entre les services.


	Observations (méthode, stratégie, obstacles rencontrés…)
	L’initiative est pertinente, au vu des interrogations et de l’intérêt suscité chez les participants. 
Toutefois, de réels efforts de sensibilisation des équipes d’animation des Maisons de quartier ainsi que le travail de collaboration avec les services spécifiques à la santé et à l’enfance  (en amont du spectacle et des différents actions de sensibilisation) sont un point qu’il nous faut améliorer pour une meilleure information des habitants sur la thématique.

	Perspectives

	


